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Le clin d’œil de lybek

COMME quoi ! Chose 
promise, chose due… 
Lancée mi-août dernier 

en faveur de l'hôpital psychia-
trique de Melen, la collecte de 
fonds lancée par Magali Wora, 
une jeune gabonaise, a connu son 
épilogue avec la remise récente 
d'un important lot de produits 
divers aux responsables de cet 
établissement. Les dons offerts 
étaient constitués de cartons de 
savon, de produits de nettoyage, 
de serviettes et brosses à dents, 
de babouches, de produits cos-
métiques et moustiquaires. 
Placée sous le thème " je ne suis 
pas fou, je suis différent ", l'opé-
ration était initiée à l'occasion 

des 40 ans de son auteure qui 
n'a pas voulu laisser passer ina-
perçue cette période de sa vie. 
Et en puisant dans les Saintes 
écritures, Magali Wora trouve 
des références qui l'encouragent 
dans son action, " car 40 jours 
et 40 nuits ne sont-ils pas le 
temps que les pluies du déluge 
s'abattirent sur la terre ? Moïse 
a jeûné durant 40 jours, et Jé-
sus jeûna aussi 40 jours dans le 
désert où il fut tenté par Satan. 
Et 40, c'est le nombre de la foi ". 
Pour Magali Wora, il fallait au 
moment de ses 40 ans, poser 
un acte humanitaire. D'où cet 
événement dont le lancement a 
rencontré un écho favorable au-
près de nombreux mécènes. Les 
responsables de l'établissement 
hospitalier bénéficiaire n'ont pas 

manqué d'exprimer toute leur 
reconnaissance et gratitude à la 
donatrice pour ce geste salutaire 
à l'endroit des pensionnaires qui 
s'y trouvent et dont les conditions 
de vie nécessitent beaucoup de 
ressources.

" Je ne suis pas fou, je suis 
différent " : les dons remis à Melen

ENA
Libreville/Gabon

Une phase de la remise de don 
à la psychiatrie de Melen par 
Magali Wora (d).
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LA deuxième édition du 
salon numérique pour 
les études en France aura 

lieu du 24 au 25  septembre 
2021. L'annonce en a été faite 
à  L ibrevi l le  hier  au cours 
d'une conférence de presse 
animée  par Richard Klein, 
directeur de l'Institut Français 
(IF) du Gabon. Il s'agit là d'un 
rendez-vous incontournable des 
professionnels de l'éducation et 
des jeunes gabonais désireux 
de poursuivre leurs cursus 
universitaires en France.
Lors de cette rencontre virtuelle 
(pandémie de Covid-19 oblige), 
une trentaine de stands interactifs 
tenus par des représentants 
d ' é t abl i ss ements  f rançais 
d'enseignement supérieur, 
ainsi  que des  conférences 
et ateliers, seront proposés 
pendant les deux jours que se 
tiendra ce salon numérique. 
Occasion à mettre à profit par 
les candidats de la capitale et 
de l'intérieur du pays, pour 

mieux construire leurs projets 
d'études en France. L'objectif 
étant non seulement de faire "la 
promotion des établissements 
d 'enseignement supérieur 
français, mais également de 
rapprocher les étudiants de 
ces établissements", souligne 
Sandrine Tindjogo, responsable 
de l'espace Campus France. 
Dans cette perspective, l'espace 
Campus France se charge, 
conformément à ses missions, 
d'accompagner au mieux les 
candidats à un séjour d'études 
en France dans la construction de 

leur projet. Il leur fournit toutes 
les informations nécessaires 
sur la démarche à suivre et les 
encadre dans la construction 
de leur parcours de réussite. En 
même temps, l'espace Campus 
France accompagne les candidats 
à monter leurs dossiers éligibles 
pour les formations visées en 
France et un projet d'études 
cohérent avec leurs ambitions 
professionnelles, en adéquation 
avec le marché de l'emploi au 
Gabon. À noter que l'Agence 
nationale des bourses du Gabon 
(ANBG) prendra une part active 
à cette deuxième édition du salon 
numérique pour les études en 
France.

Études en France : rapprocher les 
étudiants des établissements français

Charly NYAMANGOY BOTOUNOU
Libreville/Gabon

Richard Klein, directeur de l’Institut Français lors de la 
conférence de presse, hier à Libreville.
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g a b o n a i s  ( P m u g ) 
proposait le dimanche 

12 septembre dernier une tirelire 
de 650 millions de francs CFA au 
Quinté + en Masse Commune 
internationale. C'est ce même 
jour, qu'un parieur de la ville, 
un fonctionnaire très actif dans 
l'entreprenariat, a décroché 
le jackpot. Avec un jeu d'à 
peine 500 FCFA, il fut le seul 
gagnant dans l'ordre au Gabon, 
empochant à lui seul 42 841 200 
de francs. L'homme qui avoue 
parier au Pmug depuis une 

dizaine d'années se souviendra 
longtemps de ce dimanche qui 
l'a rendu multimillionnaire.
R ap p e l o n s  q u e  l a  M a s s e 
commune internationale est le 
fruit de la collaboration entre 
le Pmug et le PMU partenaire. 
Elle regroupe plus de 32 pays 
partenaires dont le Gabon et 
garantit des rapports plus élevés 
et plus attractifs aux parieurs.
Selon un responsable du Pmug 
'' depuis le lancement de la 
masse commune internationale 
en janvier 2018 au Gabon, c'est 
plus d'une vingtaine de gagnants 
à plus de 40 millions que nous 
avons déjà enregistrés''. Qui sera 
le prochain ?

Pmug : un parieur 
de Mouila gagne 
plus de 42 millions

FN
Mouila/Gabon

Le nouveau millionnaire avec son chèque.
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